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-Eh 1 hé 1 descendez-vous ou ne deac endez-vous Pâs 1

demandait le chef de gare de Labouheyre, son sifflet aux

lèvres Depuis, près de deux ans, le journalisme s'occupe

-Un peu patience, monsieur le clief çavaffl er!.. ehoix d'un drapeau pour la race canadienne-f

Vous allez voir 1
Et Youanas se démenait, les tempes couvertes de sueur - il Au début de la polémique sur ce choix à, faire,

présentait le côté pile, présentait le côté face.. . "avons vu naitre, toute une multitude de ddr

-Mais par où êtes-vous donc entré 1 dein&nd&ý1e ebef de 'nationaux. Tel journaliste avait son pMet, tel a

gare ébahi. le sien ; un . grand nombre de bons curés, av

-Par ic4 té par cette même portière! dans -là solitude de leur prèsbytère, agencé couleu

-Et vous ne pouvez plus sortir, maintenant 1

-Eh! non 1. . . C'est la faute à l'eseauton t Ça fait teIl'e_ý emblèmes; plusieurs présidents de Société Saint-J

ment enfler 
J3aptiý svalent aussi dans, leur tête et dans

-Eh 1 W vous attendrez d'être désenflé, mon bonhomme 1 poche le drapeau, le seul drapeau convenable 1 à',-'

Et le chef donna le signal du départ. MS française en Amériqua. Il y avait presqua

Dans le wagon, ce n'était qu'un éclat de rire 1 de drapeaux que de grands atriotes. Peut-il exi

Youanu roulait des yeux furibonds. en effet un plus g p i dé do

-Caudos Lamothe 1. Piomton ! ... criaient les rand honneur que celui dé do

employés. 
sa me le grand signe de ralliement qui sauve de

A chaque station, Youanas essayait de pwsser par la por- les périls ?

tière mais il n'y parvenait jamais. U cqncours est aujourd'hui fini et l'opinion p

-Descendra 1. .. descendra pas!.. . clamaient lu voya- que s'est, prononcée. Plusieurs projets, le plus gr

geurs, d'un bout du train à l'autre.

Et toutes les têtes se penchaient pour voir les efforts de nombre',ont vécu ce qlle Vivent les roses. L t maffl,ý ' k

l'infortuné Youanasý 
cette circonstance a été plus sage que les indivi

elle ne S'est p" -divisée, .11 n'y avait aussi, à vrai

qu'un seul drapeau qui répondait aux seiitimentfýý

la foule et la foule l'a aimé , c'est le Carillon-

A Bordeaux, grâce à des poings robustes de contrôleurs, le CSur. Un mouvement spontané, mais solide,

Youanas put Passer. ublême, il:-OM

Enfin 1 
formé en faveur de ce majestueux ci

Un sous-chef lui dit - aujourd'hui le plus accrédité parmi nous, malgi*,

-- Ah 1 c'est vous, l'enflé qui n'avez pag pu descendre en silence d'uh si grand nombre.

r oute 1- - - Suivez-moi i Le projet de drapeau de M. l'abbé Baillargé a

Et il alla le remettre dane un train descendant à deqtina les chances de Yinsuccès. Il ne répond pas assez à:

tien de liaboubeyre ; seulement, pour plus de sûreté, ce fut

dans un wagon de Première clam quil l'installa. ce qu'il y a de catholique dans notre phssé et

-Ho 1 ho! il y a de la marge 1 se dit Yotianas en cone- nos origines. Il est plus compliqué encore que le

tatant que son ventre passait comme une lettre à la poste. rillon - Sacré - Coeur, beaucoup plus dispendieux,

Et enhardi par la situation, il commenda au buffet un d'ailleurs, il n'a pas même eu l'heureux ssort d'atti

panier de victuailles, avec une bouteille de médor, en atten- de fixer l'attention publique,

dant de -pouvoir Be restaurer copieusement à Labouheyre. Quant à nous, Je Carillon - Sacré- Coeur nous t

JRAN RkMEAVý porte dejoie. Il résume nos origines et nos traditi

-. 300- renferme tout notre Passé, et surtout, il nous en"

Un profemeur de mathématiquffl d'un des lycées du le règne social de Jésus - Christ sur les peuplea

département d'Alger donne comme devoir à ses élèves un Une seule chose nous surprend, c'est l>absten

problème basé sur une règle de trois. Il s'agit de savoir, étant quasi - générale chez nos compatriotes de favoriser

popularisation de ce drapeau. Est - ce l'opport
donné qu'un certain nombre d'ouvriers a mie un tempe

déterminé pour faire un traYail, combien il faudra d'ouvriers catholique qui paralyse toue ces fidèles? Peut - ê

pour effectuer un autre travail, dorit l'importance est indéfinie.

Un des jeunes lycéens a cherché la solution du problème et mais nous ne pouvons parvenir à nous e li

il a trouvé qu'il faudmit quinze ouvriers plus une fraction. quelle manière ils appliquent ce principe d'opportu

Cette fraction, une moitié, je crois, l'embarrasse fort. Il est 
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difficile de couper un ouvrier en deux et, alors, bravement,

pour sumonter la difaculté, il répond. Il faudra quinze 'La Manufacturers' Life.

ouvriers .......... et un apprenti 1
Nous attirons l'attention de nos lecteurs mur

non& de cette puissante et progressive comps,

Fpitaphe éueilli 4an&uu cimetière: queýnous publions dans une autre colonne. est..

CI-GIT À:TOINE P I'îutýlet de ceux qui ont l'intention de 8 assurer

itegrets de sa veuve. coný1Ûter lamallufacturers avant de placer leur

ma"e et'inoi, nous l'avùný fait beaucoup souffrir,


